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Les relations économiques avec la Chine 

En commentant les résultats de l'exportation 
horlogere pendant le 1e r trimestre de 1920, la 
Fédération Horlogere après avoir constaté les 
défections — espérons momentanées — de 
plusieurs des pays constituant nos meilleurs 
débouchés, envisageait qu'il y avait urgence pour 
l'industrie horlogere de se créer de nouveaux 
marchés et signalait la Chine qui lui paraissait 
être en passe de s'adapter à la civilisation mo­
derne et à devenir de ce fait un excellent client 
pour les industries européennes. 

L'Illustration économique et financière par­
tage la même idée et la développe dans un 
article très documenté où, après avoir examiné 
la situation économique actuelle de la Chine, 
conclut à l'institution d'un consortium finan­
cier dont le but serait d'aider au développe­
ment des relations commerciales et industriel­
les entre ce pays et l 'Europe. 

11 envisage, comme entrée en matière, que la 
première condition pour que les échanges se 
développent entre deux pays, c'est qu'ils ne 
s'ignorent pas, mais qu'ils connaissent respec­
tivement leurs capacités de production et leurs 
besoins ; c'est que chacun d'eux ait confiance 
en l'autre et en la sécurité qu'y trouvera l'ac­
tivité de ses ressortissants. 

On n'a sur la Chine que les notions les plus 
sommaires et les plus inexactes. D'après les 
rares nouvelles qui parviennent en Europe, on 
se l'imagine ravagée par des guerres intestines 
incessantes qui paralysent toute vie écono­
mique. 

Or, on ne tient compte ni des choses 
ni des faits. Par son étendue, sa popula­
tion, la diversité de ses races, ce n'est à au­
cune nation d'Occident que la Chine peut être 
comparée, c'est à l 'Europe tout entière. Ce 
n'est pas un pays, ce n'est pas une nation, au 
sens européen du mot ; c'est bien plutôt un 
continent, c'est une civilisation, chaque pro­
vince est comme une nation. Tout Occidental 
qui lit des nouvelles de Chine doit par la pen­
sée se comparer à un Chinois qui recevrait des 
nouvelles d'Europe. Réaliser la paix et l'unité 
de la Chine, c'est un problème de même am­
pleur que de réaliser les Etats-Unis d'Europe ! 

* * 
Ce qui est beaucoup plus grave dans ses 

conséquences que les troubles militaires, ce 
sont les caprices météorologiques, les ' con­
trastes du climat, les périodes de brûlante sé­
cheresse et les inondations brutales. Voilà les 
causes de l'effroyable famine qui, en ce mo­
ment, condamne à disparaître des millions de 
familles, que l'absence de moyens de commu­
nication et le dénuement d'argent du pouvoir 
central ne permettent pas de secourir. Il faut 
le stoïcisme et la résignation extraordinaires du 
peuple chinois pour qu'un tel désastre n'en­
gendre aucune révolte. Car malgré tant de cir­

constances douloureuses ou tragiques accumu­
lées durant les derniers mois , le travailleur 
chinois, agriculteur, ouvrier, commerçant, pour­
suit patiemment et obstinément son labeur 
quotidien. Et c'est ainsi que piastres et lingots 
d'argent s'entassent dans de lointains villages, 
que les commerçants du thé, du riz, de la soie, 
des objets précieux et artistiques, etc , accu­
mulent d'énormes fortunes. Non seulement 
dans les ports de la Chine, mais aux Indes 
néerlandaises, à Singapour, aux Philippines, 
comme en Indo-Chine, à Saigon et à Pnom 
Penh, de puissantes colonies chinoises consti­
tuent des ruches bruissantes qui absorbent la 
plus grosse part du commerce. De l'ensemble 
de ces faits, la conclusion qui ' s ' impose n'est-
elle pas celle-ci : Le nouveau régime a la vo­
lonté d'adapter la Chine à la civilisation et au 
machinisme modernes ; il demande dans ce 
but le concours des puissances occidentales. 
Une telle transformation ne peut s'opérer sans 
troubles ; mais ces troubles, s'ils gênent l'acti­
vité économique du pays, sont bien loin de la 
paralyser, et cette activité reste merveilleuse. 

* 

Que faut-il donc à la Chine pour accomplir 
son évolution? De l'outillage, des techniciens, 
des capitaux mobilisés. Comme outillage, avant 
tout, les moyens de communication, routes, 
chemins de fer, automobiles, canaux, avions, 
hydravions, etc. 

L'exploration et l'exploitation du sous-sol 
doit marcher de pair avec le développement 
des communications. Le charbon abonde en 
Chine, ainsi que les divers minerais ; la re­
cherche des régions où le charbon gras voisine 
avec le fer aboutira sûrement : des hauts-four­
neaux s'y dresseront un jour. L'outillage des 
ports, où l'effort humain est si misérablement 
gâché, s'impose également comme dans les 
travaux des champs l'emploi des machines 
agricoles et des engrais chimiques. La main-
d'œuvre libérée pourra émigrer dans ces plaines 
aujourd'hui désertiques de Mongolie que le 
rail traversera, que les puits jalonneront, plai­
nes qualifiées bien à tort de stériles et qui 
n'attendent qu'un premier effort humain pour 
révéler leur fécondité. 

On voit quel champ d'activité la Chine offre 
à l'industrie de l'Occident, en même temps qu'à 
sa science technique : car celle-ci doit rendre à 
la grande démocratie d'Extrême-Orient le dou­
ble service de lui prêter des ingénieurs émi-
nents et de former une élite au sein de la jeu­
nesse chinoise. 

Mais c'est le problème des chemins de fer 
qui, par son importance, domine tout le reste. 
Il suffit de jeter les yeux sur une statistique 
des chemins de fer pour constater que l'im­
mense étendue de la Chine n'est traversée que 
par 11 200 kilomètres de voie ferrée, ce qui 
correspondà un kilomètre de voie ferrée pour 455 
kilomètres carrés et 27 millimètres (!) par ha­
bitant: soit douze fois moins qu'aux Indes et 

quarante fois moins qu'aux Etats-Unis, pour 
ne parler que des pays de très grande étendue. 

Voilà vingt-cinq ans pourtant, et même un 
peu plus, que le premier rail a été posé en 
Chine. Mais le gouvernement, pendant des an­
nées, entretenait soigneusement les préjugés 
populaires contre l'établissement de voies fer­
rées. Aujourd'hui, la ligne la plus prospère des 
Etats-Unis a moins de clients que la ligne 
Pékin-Hankeou, construite par les Français et 
les Belges, actuellement rachetée et exploitée 
par le Gouvernement chinois. Que demain les 
deux grandes lignes Nord-Sud soient achevées, 
ainsi que les deux transversales Nord-Est et ce 
seront comme des filets nerveux qui stimule­
ront l 'énorme musculature chinoise. 

Comment mobiliser ces richesses qui se 
cachent ? 

11 n'est pas possible de trouver dans le pays 
même l'argent nécessaire pour y arriver, car 
les emprunts d'Etat ou les émissions d'actions 
ou d'obligations des sociétés anonymes trou­
vent peu de crédit dans la population, et la 
notion d'un être abstrait tel que l'Etat ou les 
personnes morales, n'est pas vivante dans son 
esprit. 

Il faudra donc s'adresser à l'étranger, si on 
veut trouver les centaines de millions indis­
pensables pour la réalisation du but pour­
suivi. 

Dans la situation actuelle, la finance euro­
péenne est-elle armée pour faire face à une 
telle éventualité? 

Nous laissons à des personnes plus compé­
tentes que nous le soin de trancher la ques­
tion, tout en espérant qu'elle pourra l'être 
dans un sens affirmatif, pour le plus grand 
bien de nos industries suisses et plus spécia­
lement de l'horlogerie. 

Informations 

France. — Tarif douanier. 
La direction générale des douanes françaises a 

procédé à un classement de marchandises non 
dénommées au tarif d'entrée. 

D'après la liste publiée dans le Journal Officiel 
du 4 courant : 

les moules métalliques en acier pour disques de 
phonographes, gramophones, etc., suivent le même 
régime que les moules métalliques ou galvaniques 
en cuivre pour la fabrication des disques (N° 604) 

et les pierres dites scientifiques montées sur 
métal commun pour mouvements d'horlogerie, 
sont classées dans la rubrique N° 509, Fournitures 
d'horlogerie autres que la montre. 

Grenade. — Tarif douanier. 
Si des marchandises soumises à des droits ad 

valorem ont été achetées par l'importateur ou l'ex­
péditeur, les droits qui leur sont applicables seront 
calculés sur leur prix de vente, établi par la facture 
authentique. Le prix indiqué dans la déclaration 
d'entrée représente la valeur courante qu'avaient 
les marchandises sur le marché à l'époque où elles 
ont été achetées par l'importateur. Aucun escompte 
ni aucune déduction sur la valeur des marchandises 
taxées |ad valorem ne seront admis à moins indi­
cation claire sur la facture originale. 
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L'admission temporaire de marchandises est au­
torisée, moyennant réexportation dans les trois 
mois qui suivent l'autorisation d'entrée et dépôt 
du montant des droits applicables aux marchan­
dises en question. 

Tarif 
Tarif préférentiel 

Grenade britannique général 

28 P e n d u l e s , h o r l o g e s (ad valorem) 
et parties détachées 10% 150/0 

57 Bijouterie . . . . . . 10°'o 15°'„ 
100 Montres et leurs parties 10 % 15% 

Indes britanniques. — Droits d'entrée. 
Un de nos abonnés à Bombay veut bien nous 

rendre attentif au fait que les droits d'entrée aux 
Indes britanniques indiqués dans notre numéro du 
23 mars dernier ne correspondent pas à la réalité. 

D'après lui, toutes les montres, acquittent un 
droit de 200/o ad valorem, en réalité pour les mon­
tres métal 22%, car la douane ajoute ce pourcent 
lorsque le port n'est pas porté sur la facture ou sur 
les documents accompagnant l'envoi. 

Les pièces détachées et fournitures d'horlogerie 
paient également 20% et les outils il %. 

Les ouvrages d'or, d'argent et autres métaux 
paient 20% et la bijouterie 1 1 % . Cependant, la 
douane n'ayant pas clairement spécifié la difiérence 
qu'il y a entre ces deux rubriques, il est fort pro­
bable que les droits seront portés pour la bijoute­
rie également à 20 % ad valorem. 

Distinction. 
L'Université de Neuchâtel a décerné le titre de 

docteur honoris causa à M. Charles Edouard 
Guillaume, directeur du Bureau international des 
poids et mesures, à Sèvres, neuchâtelois d'origine 
et lauréat du Prix Nobel pour la physique en 1920. 

Avis. 
Les maisons qui recevraient des demandes de 

Daniel Assous, à Tunis, sont invitées, dans leur 
propre intérêt, à s'adresser à l'Information Horlo-
gère Suisse à La Chaux-de-Fonds, avant de ré­
pondre. 

Concours de réglage de chronomètres 
de Genève 

Service ehronométrique à V Observatoire de Genève 
en IQ20. 

Jamais encore, depuis 1872, date du premier 
concours institué par la Classe d'industrie et de 
commerce de la Société des Arts, dit le rapport 
sur l'année 1920, le nombre des dépôts à l'Obser­
vatoire n'avait été aussi faible : 88 seulement. Sur 
ce nombre, un dépôt pour les épreuves pour chro­
nomètres de marine, qui a abouti à un bulletin, 
puis 87 pour les épreuves de Jre classe pour chro­
nomètres de poche. Pour la première fois, il 
n'y a eu aucun dépôt, ni dans les épreuves de 
IIme classe, ni dans celles pour pièces compliquées. 
C'est donc une proportion de 100 % de dépôts 
pour les épreuves les plus sérieuses des chrono­
mètres de poche. 

Si l'on fait la proportion des pièces qui ont ob­
tenu des bulletins et de celles qui ont échoué aux 
épreuves, on trouve, sur les 87 dépôts, 80 bulletins 
(92,0%) et 7 échecs (8,0%). C'est un résultat très 
satisfaisant, quoique, en 1919, il y eût encore 
moins d'échecs, 5 sur 109 dépôts (4,6 %)• 

Il est donc inutile, cette année encore, de faire 
le tableau statistique des échecs. Notons seulement 
qu'il y en a eu 1 dû à un arrêt, 1 à une marche 
moyenne supérieure à (5S,2 dus à une moyenne des 
écarts d'une période dépassant Is, 1 à une reprise 
de marche dépassant 2S,5, 1 à une différence de 
marche dans les deux positions horizontales dé­
passant 4S et 1 à une erreur de compensation dé­
passant 0',15. 

Pour les 80 chronomètres qui ont obtenu des 
bulletins de marche aux épreuves de lre classe, 
nous trouvons les valeurs suivantes pour les cinq 
écarts principaux : 

I. Ecart moyen de la marche diurne . + 0',2G3 
II. » » de position 0,602 

III. Erreur de compensation . . . . . . 0,045 
IV. Différence de marche du plat au pendu 0,881 
V. Reprise de marche 0,620 

Dans l'ensemble, les valeurs de 1920, sont plutôt 
plus satisfaisantes que celles de 1919, mais elles 
ne sont pas toutes au même niveau remarquable 
que celles de certaines années antérieures. 

Concours annuels de réglage. 
Les concours institués par la Classe d'industrie 

et de commerce s'adressent aux seuls « chronomè­
tres fabriqués et réglés par des fabricants et des 
régleurs établis à Genève » et qui ont obtenu des 

bulletins aux épreuves de première classe de 
l'Observatoire. 

Il y a tout d'abord à noter que, sur les 80 chro­
nomètres qui ont obtenu des bulletins aux épreuves 
de lre classe en 1920, il y en a 2 étrangers ; puis il 
faut en rayer encore 11: 3 parce que le fabricant, 
quoique établi à Genève, a déclaré ne pas vouloir 
concourir, et 8 parce que ces pièces ont été dépo­
sées deux ou trois fois au cours de l'année, et que 
les résultats de la dernière série de comparaisons 
comptent seuls. 

Le nombre des chronomètres qui prennent part 
aux concours est ainsi réduit à 67 ; c'est encore 
moins que les 74 de 1918 et les 73 de 1916 ! 

Si la moyenne des résultats de 1920 n'est pas 
aussi brillante que dans certains concours anté­
rieurs, la difiérence avec l'année 1919 est cependant 
peu sensible. D'autre part, les trois premiers résul­
tats de cette année au concours des pièces isolées 
sont tous supérieurs au meilleur du concours de 
l'année dernière. 

Quant aux nombres de fabricants et de régleurs, 
ils sont malheureusement inférieurs, les premiers 
surtout, à ceux de 1919, 3 fabricants seulement et 
10 régleurs. 

Mentionnons encore que le Palmarès du concours 
a été publié dans le no. du 26 février dernier de 
la Fédération Horlogère. 

Chronique financière et fiscale 

Où l'on jongle avec les mil l iards. — La cou­
ronne autrichienne. — La politique alle­

mande des déficits et du change bas. 
— Choses de Tchécoslovaquie. 

H. J. B. — Dans son récent discours le ministre 
des finances autrichien a une fois de plus exposé 
ses plans d'organisation et de reconstruction finan­
cière. Le parlement lui a ensuite accordé le budget 
provisoire, dans lequel on trouve les chiffres sui­
vants, curieux par la longue queue de zéros qui 
les compose : 

Déficit budgétaire : 51 milliards ; 
Dépenses pour le personnel : 37 milliards ; 
Supplément d'alimentation : 20 milliards ; 
Dettes d'Etat : 170 milliards ; 
Billets en circulation : 47 milliards ; 

, Déficit des entreprises d'Etat: 78 milliards. 
Ce qui fait au total la somme rondelette de 403 

milliards ! 
Malgré ces données peu réconfortantes, le mi­

nistre des finances et nombre de milieux intéressés 
sont de fort bonne humeur et font montre d'un 
parfait optimiste, cependant que les Alliés et la 
Société des Nations ont reconnu le marasme dans 
lequel se débat l'Autriche et étudient avec un em­
pressement qui laisse un peu à désirer, les moyens 
de relèvement de ce pays. Et ils feraient bien de 
se mettre sérieusement à cette besogne, cela pour 
deux raisons: pour maintenir tout d'abord leur 
prestige, puis pour s'obliger l'Autriche dont l'orien­
tation vers l'Allemagne croît, en raison inverse 
de l'empressement que les Alliés mettent à la 
reconstruction autrichienne. 

Le change de le couronne qui, comme un mur 
en décrépitude, perd jour pour jour un petit mor­
ceau, est un symptôme peut-être dangereux. Mais 
en somme, la question du change est une question 
d'arithmétique, de division par cent. Au lieu 
d'émettre continuellement des billets de 1000 cou­
ronnes, il faudrait mettre en circulation des notes 
de 10 couronnes, dont la valeur d'achat serait assi­
milée, par une fiction qui deviendrait réalité un 
jour, à celle de mille. Mais comme personne ne 
voudrait voir le chiffre de sa fortune réduite du 
99 7o. les citoyens font circuler les billets de mille 
et les ministres des finances jonglent avec les 
milliards !... 

* * * 
Le mark allemand subit un sort analogue, à cette 

distinction près, que l'industrie allemande infini­
ment plus étendue que celle de la petite Autriche 
allemande peut exporter ses produits. Grâce au 
change qui provoque ce « currency Dumping » qui 
est la bête noire des industries étrangères, l'in­
dustrie allemande bénéficie positivement d'une 
prime d'exportation. Et les déficits — véritables 
sabotages qui devront prendre fin dès que les Alliés 
et la S. d. N. se mettront sérieusement au contrôle 
des finances et de l'économie nationale allemande 
— les déficits des chemins de fer, des postes, des 
services de gaz, de force motrice, d'eau, etc., sont 
une des grandes causes de la situation monétaire 
actuelle en Allemagne. Et l'Allemagne ne s'en 
trouve pas trop mal ; elle ne songe guère a résoudre 
le problème de son change qui lui vaut, pour le 

moment encore, de véritables avantages et attend 
ce que le sort va lui réserver, prête à hurler au 
secours et au voleur, si l'on s'avise de lui réclamer 
son dû. Cette politique n'est pas bien propre, mais 
apparamment excellente. Les Alliés en sont dupes 
voilà bientôt trois ans. 

Les efiorts de la Tchécoslovaquie pour établir de 
solides relations économiques remportent un succès 
toujours plus manifeste et méritent l'attention de 
l'opinion publique. 

Tout comme notre pays qui cependant n'a pas 
été directement éprouvé par la guerre, la Tchéco­
slovaquie n'a pas échappé au régime du contrôle 
de l'Etat. Cependant, ce contrôle a toujours été 
considéré comme un mal nécessaire qui sera aboli 
à la première occasion. Déjà nombre d'institutions 
crées en vue de l'application du contrôle d'Etat 
ont été dissoutes, de même on assure que la sup­
pression de l'Office du commerce extérieur est 
prévue pour une date très prochaine. 

Les relations de la Tchécoslovaquie avec l'étran­
ger ont tout d'abord été réglées par des contrats 
de compensation concrets. Mais dès le milieu de 
l'année passée, la Tchécoslovaquie a conclu, ou du 
moins préparé des traités de commerce avec la 
Belgique, la Bulgarie, le Danemark, l'Allemagne, 
la France, 1 Angleterre, la Hollande, l'Italie, la 
Yougoslavie, la Roumanie, la Suisse, l'Espagne et 
l'Autriche. D'importantes négociations sont en 
cours avec la Hongrie; avec la Pologne les pour­
parlers seront entamés prochainement. Enfin, 
quant à la Russie, l'Etat a, sans traiter directement 
avec les Soviets, toujours soutenu les relations 
privées ; il a également rendu possible l'échange 
de missions commerciales. 

La Tchécoslovaquie va ainsi courageusement de 
l'avant et se prépare un avenir de richesse et de 
puissance économique. 

France. — Les économies qu'a permis de 
réaliser l'avanoe de l'heure. 

En réponse à une question écrite de M. Bazire, 
député, le ministère des travaux publics évalue 
ainsi les économies approximatives en argent qu'a 
permis de réaliser l'avance de l'heure : 

Années 

1916 28 millions 
1917 62 » 
1918 4S » 
1919 45 » 
1920 98 » 

278 millions 
Quant à l'économie de charbon, elle est estimée 

à 200.000 tonnes par an. 

Grande Bretagne. 
Coût de la grève des charbonnages. 

Le gouvernement anglais a déclaré au Parle­
ment, que les dépenses occasionnées par. les me­
sures prises par le gouvernement ensuite de la 
grève des charbonnages, s'établissent comme 
suit: 
Armée, etc 
Marine 
Force aérienne . . 
Organisation civile de circonstance 
Subside à l'industrie des charbons 

7.000.000 
1.225.000 

330.000 
300.000 

10.000.000 

Total Livres 18.855.000 
Dans cette somme ne sont pas comprises les 

pertes sur les achats de charbon eflectués par le 
gouvernement, ni les dépenses supplémentaires 
d'indemnités aux chemins de fer. 

Chronique du travail 

Situation du marché suisse du t ravai l . 

Au 4 juillet, il y avait dans les industries de 
l'horlogerie et la bijouterie, a) en chômage total : 

Places vacantes 
Chômeurs 
Dont secourus 

Par rapport au 20 juin : 

Personnel 
masculin 

1 
10695 

7374 

Personnel 
masculin 

Personnel 
féminin 

4970 
3648 

Personnel 
féminin 

Total 

1 
15665 
11022 

Total 

Places vacantes 
Chômeurs 
Dont secourus 

— 1 — 2 — 

t 984 + 4 7 6 + 1460 
204 + 2 4 6 - j - 450 

b) en chômage partiel, suivant les communica­
tions parvenues à l'Office fédéral du placement : 
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Canton de Neuchfitel 
» » Berne 

Soleure 
Bàle-Campagne 
Schaflhouse 
Vaud 
Genève 

Personnel 
masculin 

3665 
2670 
1569 
22S 
251 
42 
45 

Personnel 
féminin 

2141 
2045 
1999 

24G 
72 

6 
55 

Total 

5806 
4915 
3568 
471 
323 

48 
110 

15.053 
suisses Le chômage dans toutes les industr ies 

est de : en chômage total 54.039 
» » part iel 76.116 

La stat is t ique publiée indique que depuis le 9 
mai le nombre total des chômeurs a d iminué. 
L'Oflice fédéral du t ravai l croit toutefois p rématuré 
d'en conclure à une améliorat ion impor tan te du 
marché du t ravai l . Jusqu 'au 20 ju in , le chômage 
total est en hausse, parce que plus ieurs g rands 
établissements qui fonctionnaient depuis assez 
longtemps avec u n hora i re rédui t ont repr i s l'ho­
raire de 48 heures , mais en congédiant une par t ie 
de leur personnel . 

La baisse du chômage total du 20 juin au 4 jui l let 
provient de ce qu 'une fabrique de chaussures a re­
pris son exploitat ion à pleine marche, dans la se­
maine du 27 ju in au 2 juil let . Dans l'industrie hor-
logère, il y a aggravation constante du chômage 
total. 

Les chiffres du chômage total comprennent aussi 
les chômeurs occupés sur les chant iers de secours. 
Les chiffres indiqués par les cantons sont en par­
tie incomplets, maigre les recommandat ions réité­
rées. I l y a no tamment beaucoup plus de chômeurs 
engagés sur les chant iers de secours qu' i l n 'en est 
indiqué. 

France. 
Le nombre total des chômeurs secourus, à la 

date du 8 jui l let et. est de 50.575, dont 36.01.8 
hommes et 14.557 femmes, contre 55.439 chômeurs 
la semaine précédente, soit 4864 uni tés de moins . 

Grande-Bretagne. 
Le nombre des chômeurs incr i ts dans les regis­

tres du Bureau officiel du minis tè re du t ravai l br i ­
tannique, s'élevait au 2 jui l let , à 2.168.727 contre 
2.177.899 la semaine précédente. 

La diminut ion, soit 9172, écrit le correspondant 
du Daily Chronicle, est b ien faible, mais est si­
gnificative, car c'est la première fois depuis sep­
tembre que l 'on enregis t re une tendance descen­
dante . 

Tchécoslovaquie. 
Le nombre des chômeurs cont inue à baisser en 

Tchcoslovaquie. Alors qu 'en mars il y avai t encore 
41.000 chômeurs , en avr i l 32.000 et en mai 30.000, 
sans-travail assistés, le mois de j u i n n 'en accuse 
plus que 29.000. 

Chronique judiciaire 

De la responsabilité de l'employeur 
Victime d 'un accident de t ravai l causé par l'in­

t roduct ion de sa main dans une machine à b royer 

dont il n 'avai t pas arrê té le moteur , u n domest ique 
de campagne a réclamé à son pa t ron des domma­
ges-intérêts, en soutenant que l 'accident était dû 
à l 'absence des mesures protectrices prescri tes par 
l 'art. 339 G. O. Le Tr ibunal fédéral, jugeant en der­
nier ressort , a rejeté la demande (arrêt du 16 dé­
cembre 1920 dans la cause Wües t c. Bir ren) . 

Il a rappelé que le fait que le mauvais entret ien 
d 'une machine est une cause indirecte du domma­
ge, peut suffire à justifier l 'allocation d 'une indem­
nité dans la mesure où ce facteur a joué un rôle 
dans l 'ensemble des causes qui ont déterminé le 
dommage. 11 a également reconnu que les mesures 
de sécurité que l 'art . 339 C. O. permet d 'exiger 
équi tablement de l 'employeur, sont celles que l e s 
progrès de la technique et l 'avis des personnes 
compétentes font ra i sonnablement considérer com­
me nécessaires pour écarter les r isques de l'ex­
ploitat ion, étant donné les condit ions part icul ières 
du t ravai l . Toutefois, la responsabi l i té de l 'em­
ployeur , en ver tu de l 'art . 339 C. O. , est exclu, 
lorsque, même en l 'absence de ces mesures pro­
tectrices, il aura i t suffi à l 'employé d 'observer une 
règle de prudence élémentaire pour éviter l'acci­
dent . Tel est b ien le cas en l 'espèce, car commet 
une négligence grave déchargeant le maî t re de sa 
responsabil i té , l 'employé qui in t rodui t sa main 
dans une machine à broyer (dont il connaît le 
fonctionnement) sans a r rê te r tout d 'abord le mo­
teur , alors que cela lui aura i t été facile. 

Chronique des métaux et diamants 

Afrique du Sud. 
Mines d'or et de diamants. 

La discussion se poursui t en t re les di r igeants 
des sociétés aurifères et les représen tan ts des syn­
dicats miniers . La Ghambre des mines ayant fini 
par reconnaî t re que la s i tuat ion précaire des mines 
pauvres ne serait pas soulagée, même en cas d 'une 
hausse t empora i re de la p r ime de l 'or aux plus 
hauts n iveaux, il importe donc d 'obteni r une ré­
duction impor tan te des frais de product ion . Les 
d iminut ions de salaires proposées aux ouvr iers 
n 'ont pas été acceptées pa r les r eprésen tan t s de ces 
dern ie rs . De nouvel les en t revues vont donc avoi r 
lieu entre pa t rons et employés . 

* 
* * 

Des ventes assez impor tan tes de diamants ont 
eu lieu en Espagne et on prévoi t une procha ine 
repr ise des demandes sur les marchés d 'Ext rême-
Orient . Quant à l 'Amérique, qui a toujours été le 
plus gros acheteur de p ier res , on survei l le avec 
at tent ion les indices qui se font j o u r d 'une amélio­
rat ion de sa s i tuat ion commercia le . 

Londres. — Marché de l'argent. 
D'après la circulaire Montagu, la product ion 

d'argent des Etats-Unis est cons idérablement infé­
r ieure à la normale : c'est ce qui expl ique l 'absence 
d'oflres de l 'Amérique. D 'aut re par t , l ' avance que 
le gouvernement a l lemand cherche à ob ten i r aux 
Etats-Unis sur le stock d 'argent r encon t re certai­
nes difficultés. 

Registre du commerce 
E n r e g i s t r e m e n t * i 

30/VI/îl. — Vaucher & Cie, soc. com. (Wernor et Edouard 
V., associés indéf. respons.. Edouard V.-Zimmermann père, 
associé com. pr. fr. 10.000, tous originaires de Fleurier), 
fabr. de balanciers, Evilard-Bienne. 

(S/VII/21. — Philippe Huguenin (Jean-Henri Ph. H., de la 
Chaux-de-Fonds), horlogerie, etc., rue de la Rive 30, Lyon. 

COTES 
M é t a u x p r é c i e u x (42 juillet Ifltll : 

Argent fin en grenailles , fr. 127 . - le kilo 
Or fin, pour monteurs de boîtes • 3850. -

• laminé pour doreurs •> 4025.— 
Platine ouvré » 18.— le trr. 
Change sur Paris Ir. 4Ö.75 

D i a m a n t b r u t (12 juillet 1921) 
Eclats diamant pur fr. IG,— à fr. 16,65 le karat 
Boart extra dur » 17,40 • » 17,90 
Poudre de diamant bruteur . . • 2,50 • » — ,— 

Marché très ferme. 
(Cote privée de la maison Lucien Baszangrr, Genève. 

M é t a u x (Bourse de Londres) : 
Comptant 

7 juillet 
Cuivre, Standard . . . 72 '/ l6 

» é l e c t r o l y t . . . . 75 l/i 

Or uo ' 9 
Argent métal 7 juillet 

Bourse New-York 59 '/, 
Bourse Paris 280 

Esoompte et 
Parité 

en francs suisses 

France . . . 100 fr. 100.— 
Londres . . 1 liv. st. 25.22 
New-York . 1 dollar 5.18 
C a n a d a . . . 1 dollar 8.18 
Bruxelles . . 100 fr. 100.— 
Italie . . . . 100 lires 100.— 
Espagne . . 100 pesetas 100.— 
Lisbonne . . 100 Escudos 560.— 
Amsterdam . 100 florins 208.32 
Allemagne . 100 Marks 123.45 
Vienne (anc.) — 

• (nouv.) 100 Cour. 105.— 
Budapest . . 100 Cour. 105 — 
Prague . . . 100 Cour. 105.— 
Pélrograde . 100 Roubl. 266.67 
Stockholm . 100 Cr. sk. 138.89 
Christiania . 100 • 138.89 
Copenhague. 100 » 138.89 
Sofia . . . . 100 Leva 100,— 
Bucarest . . 100 Lei 100.— 
Belgrade . . 100 Dinars 100.— 
Athènes . . 100 drachm. 100.— 
Varsovie . . 100 Mks pol. 123.46 
Helsingsfors 100 Mks fini. 100.— 
Buenos-Aires 100 Pesos 220.— 
Rio de Janeiro 100 Milreis 165.— 
Bombay . . 100 Roupies 252.— 
Yokohama . 100 Yens 258.— 

8 juillet 
72'/io 
75'/» 

168 '/s 
23 «/a 
26'/s 
3 6 % 

110/8 
8 juillet 9 

60 
280 

» terme 
7 juillet 
72 Vi. 
77'/s 

170 V» 
23 «/« 
27 Va 
36 — 

juillet 
61 

280 

change 
Escompte 

7o 
4 Vi à 5 

6 
6 

5 3 / . 

5 
6 
6 
7 

4«/i 
5 

— 
6 
S 
G 

— 
fi 
7 
6 

6 ' / , 
6 

— 
6 ' / . 

6 
9 

— 
— 
5 

Demand 

47.20 
21.855 

5.80 
— 

45.75 
27.40 
75 80 

— 
193.30 

7.575 
— 
0.68 
1.982 
7.65 
— 

129.25 
82.25 
97.75 
4.10 
8.525 

15.05 

0.135 
9.50 

180 — 
60 — 

140.— 
300.— 

8 juillet 
72 7.', 
77 '/, 

170 ',' 
23 — 
27 s/ 
311 " 

a Olfr« 

48.20 
22.255 

6.20 

46.75 
27.80 
76.80 

194.30 
7.975 
— 

1.08 
2.382 
8.05 

130.25 
83.25 
98.75 
4.50 
8.925 

15.45 

0.535 
10.50 

200 — 
80 — 

165.— 
325.— 

T a b l e a u c o m p a r a t i f 
des poinçonnements effectués et des essais faits par les bureaux de contrôle des ouvrages d'or et d'argent 

p e n d a n t l e 2m» t r i m e s t r e d e c h a c u n e d e s a n n é e s 1920 e t 1921. 

Bureaux 

Boites de montres poinçonnées 

Boites d'or 

1920 1921 

1. Bienne . . 
2. Ghx-de-Fds 
3. Delémont . 
4. Fleur ier . 
5. Genève . . 
6. Granges (Sol.; 
7. Locle . . . . 
8. Neuchâtel . 
9. Noirmont . 

10. Por ren t ruy . 
11. St-Imier . . 
12. Schaffhouse 
13. Tramelan . 

lerne (Bunan federal) 
îâle (Contrôle en taie) 

Total 
Plus 1921 

255.000 

Moins 1921 — 

Pièces 
12.035 

173.745 
3.181 
2.708 

12.524 
2.651 

26.973 
1.302 
6.706 

13.175 

Pièces 
2.563 

61.041 
1.001 

460 
4.920 

210 
6.S15 

289 
585 

2.437 

956 

Boites d'argent 

1920 1921 

81.277 

Pièces 
41.297 
10.682 
14.661 
18.453 
41.576 
98.334 
22.725 
19.021 
26.110 

9.158 
36.411 

2.785 
26.330 

367.543 

Pièces 
21.942 

2.637 
14.288 

5.215 
38.219 
24.156 

4.788 
19.671 
12.105 
2.749 
8.942 

330 
9.201 

Bottes platine 

1920 1921 

164.243 

203.300 

Pièces 

553 

949 

26 

3 

21 

173.7231 — 

') Dont 5.467 boîtes d*or a bas titres contremarquées 

Berne, le 4 jui l let 1921. 

1.552 

Pièces 

430 

320 

1 

1 

Total des bottes 

1920 

752 

— 800 

Pièces 
53.332 

184.980 
17.842 
21.161 
55.049 

100.985 
49.724 
20.323 
32.819 

9.158 
49.607 

2.785 
26.330 

0/0 

8,7 
29,6 
2,9 
3,4 
8,8 

16,2 
8,0 
3,2 
5,2 
1,5 
7,9 
0,4 
4,2 

1921 

Objets de bijouterie et orfèvrerie, or, argent, platine, poinp. ou vérifiés 

Fabrication 
nationale 

1920 1921 

Importation 

1920 1921 

624.095 

Pièces 
24.505 
64.108 
15.289 
5.675 

43.459 
24.366 
11.604 
19.960 
12.691 
2.749 

11.379 
330 

10.157 

100 246.272 100 83.879 

0/0 

10,0 
26,1 

6,2 
2,3 

17,7 
9,9 
4,7 
8,1 
5,1 
1,1 
4,6 
0,1 
4,1 

Pièces 
2.607 

10.673 

1 
54.969 

8.969 
38 

Pièces 
1.078 
2.922 

98 
4.439 

21 

2.064 

268 
13.787 

985 
88 

2 

Pièces 
3.025 

10.883 

730 
1.107 

4 

651 
330 

21?952 

31.890 

649 
13.732 

11.701 
180 

177.996 

7.637 
16.483 

Pièces 
2.432 
6.156 

2 4.17 6Z 

3 7 7 . 8 2 3 | 6 0 , 5 | — | 6 1 . 9 2 7 | — 112.41 

12.623 

72 
6.810 

7.929 
207 

80.058 

Total des objets 

1920 

Pièces 
5.632 

21.556 

3.972 
41.500 

1 
86.859 

9.618 
13.770 

11.701 
278 

182.435 
21 

9.701 
16.483 

61.'59 358 055» 100 

0/0 

1,6 
6,0 

0,0 
24,3 

2.7 
3,8 

3,3 
0,1 

50,9 
0,0 

2,7 
4,6 

1921 

Essais de lingots d'or 
d'argent et de platine 

1920 1921 

Pièces 
3.510 
9.078 

268 
26.410 

1.057 
6.898 

2 
7.929 

937 
81.165 

4 

4.623 
41.830 

183.711' 

174.344 

0/0 

l , 9 

4,9 

0,2 
14,4 

0,6 
3,8 
0,0 
4,3 
0,5 

44,2 
0,0 

2,5 
22,7 

100 

48,7 

Nombre 
515 

1,896 
82 
54 
50 

210 
606 

84 
49 
18 

189 
160 

34 

3.947 

0/0 

13,1 
48,0 

2,1 
1,3 
1,2 
5,3 

15,4 
2,1 
1,2 
0,5 
4,8 
4,1 
0,9 

100 

Nombre 
1.028 
1.070 

51 
27 

130 
94 

886 
71 
21 
13 
69 
91 

9 

3.560 

O/O 

28,9 
30,1 

1,4 
0,8 
3,7 
2,6 

24,9 
2,0 
0,6 
0,4 
1.9 
2,5 
0,2 

100 

387 9,8 

') Non compris 49.542 objets de bijouterie venues par le Contrôle en douane, à Baie. *) Y compris les fournitures. 

Bureau fédéral des matières d'or et d'argent. 
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Mécanique de hau te p réc i s ion 

Spécialité d'outillages modernes pour horlogerie 
Micromètres pour pivots, épaisseur de ressorts, spiraux, 

etc., (dépose). 
Machines à calibrer les trous de pierres (breveté). 
Comparateurs pour loger les balanciers (déposé). 
Apparoils à vérifier et mettre rond les roues et balan­

ciers, etc., (breveté). 
Etudes diverses. Longues expériences. 

Â. B e r t h o u d 
Grand Pré, 5 î , Chandieu, 1 

1801 GENÈVE 

Nous sommes acheteurs au comptait 
des montres suivantes : 

Lép. métal, cyl. 16-18 ':' 
> argent gai. cyl. 11-18"' 
> > » ancre 19'" 

Lép. et sav. niel cyi. et ancre 
> > syst. Rosskopf 

Cal. niel 101/2'" cyl. 10 rub. 
» > > ancre 15 rub. 
» carrées-cambrées, argent, plaqué et métal 

13 '" cadr. rad. 
Calottes or 8s/4-101/2 '" 14 et 18 kt. 
Sav. plaqué or et or 14 kt. 1803 

Offres sous chiffres O-2313-U à Publlcitas, Bienne 

(soi 
polyglotte première force, de toute confiance, ayant 
géré pendant de nombreuses années dépôt d'horlogerie 
à l'étranger, che rche situation de confiance en rap­
port, dans grande maison désirant développer ses 
affaires sur certains marchés. Activité au bureau com­
me dans les voyages, prendrait aussi direction d'une 
fabrique ou commerce de gros. Au besoin, désire en­
trer en rapport avec capitaliste qui reprendrait affaire 
eu cours, profitant de nombreuses relations établies. 

Offres sous chiffres W 2392 U à P u b l i o i t a s S.A., 
L a Ç h a u x - d e - F o n d s . 1884 

MOUVEMENTS 
63/4'", p e c t . , 83A"', 93A'" et 1 0 Va"', 
F o n d s , sont livrés au plus bas prix 
connu. 

Adresser offres sous chiffre W 2 3 2 3 V à P u ­
b l i e r a s S . A., B i e n n e . 1811 

13 ANCRES 
Qui échangerait mouvem. ou montres 13 lig., 13 

ou 13 rubis, cal. A. S. ou A. M., contre auto, 4places, 
en bon é ta t? 

Ecrire sous chiffres P22003C à PUBLICITAS S.A., 
La Chaux-de-Fonds. 1863 

Fabricants 

ébauches, pe l s mouvements ovales 
soignés, sont p r iés de faire offres sous P 21989 C 
à Publicitas S. A., Chaux-de-Fonds. 1857 

O n cherche 

Mouvements ancre 8 1 1 0 1 et 13 Kg. 
Grossiste solvable cherche à entrer en relation 
avec fabricants pour les mouvements ci-dessus. 

Offres sous chiffres P21994G à Publicitas S.A., 
Chaux-de-Fonds. i860 

Mouvements qL l i lignes 
à vue et demi-vue pour exportation. 
Qualité garant ie . - P r ix sans concurrence. 

Demandez offres sous chiffres P1359D à Pu­
blicitas S. A., Chaux-de-Fonds. 1858 

Avendre 
Mobil ier, outillage et 
marchandises de la Fa­
brique de montras de la 
S. A. Petit-Pierre & Ga 
gnebin, située rue de la 
Coulouvrenière 13, à 
Genève. 

Pour visiter s'adres­
ser à l'Office des fa i l l i ­
tes de Genève, place de 
la Taconnerie 7. 1855 

Cherchons 
1 machine à fraiser les cro> 
chets aux arbres de baril­
lets. 

Faire offres sous chiffre 
V2390U à Publicitas S. A., 
Bienne. 1853 

Timbres Caoutchouc 1 
en tous g e n r e s £ 

C I ÎTTHV rue Leopold 
. LUI I I I , Robert 48. m» 

EMPRUNT 

6 § de Fr. 15.000.000.-
DU CANTON DE NEUCHATEL 1921 

Par décret du Grand Conseil du 2 juillet 1921, le Conseil d'Etal 
de la République et Canton de Neuchâtel a été autorisé à contracter 
un emprunt de Fr. 15.000.000.— nominal, destiné, pour une somme 
de Fr. 10.000.000.—, à compléter le capital de dotation de la Banque 
Cantonale Neuchàteloise, et pour le solde de Fr. 5.000.000.—, à conso­
lider la dette flottante, ainsi qu'à couvrir des dépenses urgentes en 
partie productives. 

L'emprunt est divisé en: 

obligations de Fr. 500.—, de Fr. 1.000.— et de Fr. 5.000 — 
a u p o r t e u r , munies de coupons semestriels d'intérêt aux échéances 
des 15 janvier et 15 juillet. 

Les titres étant créés jouissance d u 15 j u i l l e t 1921 , le pre­
mier coupon sera payable l e 15 j a n v i e r 1 9 2 2 . 

Le taux d'intérêt est fixé à 6% l ' a n . 
Le remboursement de l'emprunt s'effectuera au pair le 15 j a n ­

v i e r 1 9 3 2 ; toutefois l'Etat de Neuchâtel se réserve la faculté de 
dénoncer tout ou partie de l'emprunt en tout temps à partir du 15 
octobre 1928 et cela chaque fois pour une échéance de coupons moyen­
nant préavis de trois mois, de sorte qu'aucun remboursement anticipé 
ne pourra avoir lieu avant le 15 janvier 1929. 

En cas de remboursement partiel, les titres à amortir seront dé­
signés par tirage au sort. 

Les coupons échus et les obligations remboursables seront paya­
bles sans frais pour les porteurs : 
aux guichets de la Banque Cantonale Neuchàteloise, 

» des Etablissements faisant partie de l'Union des Banques 
Cantonales suisses, 

» des Etablissements faisant partie du Cartel de Banques 
Suisses. 

Toutes les publications relatives au service de l'emprunt seront 
faites par l'Etat de Neuchâtel, dans la Feuille Officielle du Canton de 
Neuchâtel, dans la Feuille Officielle Suisse du Commerce et dans un 
journal paraissant à Bàle, Berne, Genève, Lausanne, St-Gall et Zurich. 

Les démarches seront faites pour l'admission des tilres à la cote 
des Bourses de Bâle, Berne, Genève, Neuchâtel et Zurich, jusqu'au 
remboursement de l'emprunt. 

La souscription au susdit emprunt de Fr. 15.000.000.— de l'Etat 
de Neuchâtel, aura lieu 

du 9 au 18 juillet 1921. 
L e p r i x d e s o u s c r i p t i o n est fixé à 

99 
plus intérêt à 6% du 15 juillet, dale de la jouissance des litres, au jour 
de la libération. 

L a r e p a r t i t i o n aura lieu aussitôt après la clôture de la 
souscription. Les souscripteurs seront avisés par lettre du résultat de 
leurs demandes. Si les souscriptions dépassent le montant disponible, 
elles seront soumises à une réduction proportionnelle. 

L a l i b é r a t i o n des titres attribués pourra se faire du 21 juillet 
au 30 septembre 1921 au plus tard. Les souscripteurs recevront les 
titres définitifs à partir du 30 septembre 1921. P5329N 1859 

souscription : 
Cou v e t : Banque Cantonale NeucluV 

teloise. 
Union de Banques Suisses. 

F l e u r i e r : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 
Union de Banques Suisses. 
Sutter & Cie. 

L e s B r e n e t s : Banque Cantonale 
NeuchiUeloise. 

Le L o c l e : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 
Société de Banque Suisse. 

L e s V e r r i è r e s : Banque Cantonale 
Neuchàteloise. 

L e s P o n t s - d e - M a r t e l : Banque 
Cantonale Neuchàteloise. 
Société de Banque Suisse. 

S t - A u b i n : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 
Berthoud & Cie. 

T r a v e r s : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 
Banque Populaire de Travers. 

Domiciles de 
N e u c h â t e l : Banque Cantonale Neu­

chàteloise et ses bureaux cor­
respondants dans le Canton. 
Société de Banque Suisse. 
Crédit Suisse. 
Banque Nationale Suisse. 
Berthoud & Cie. 
Bonhôte & Cie. 
Bovet & Wacker. 
DuPasquier, Montmollin & Cie. 
Perrot & Cie. ' 

C e r n i e r : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 

La C h a u x - d e - F o n d s : Banque 
Cantonale N-uchateloise. 
Banque Fédérale S. A. 
Société de Banque Suisse. 
Union de Banques Suisses. 
Banque Nationale Suisse. 
Perret & Cie. 

C o l o m b i e r : Banque Cantonale Neu­
chàteloise. 
Berthoud & Cie. 

Disponible: 
Mouvements 93/4 "R- ancre 
S. A., 15 rub. scientif., 
spiraux plats, cad. met., 
(Ham. 17 mm. 3 h. P., sans 
marque. 1861 

Offres s. chiffre Uc1345Sn 
à Publlcitas S. A., Soleure. 

Fabricants!! 
Faites sertir vos coquerets | 

et plaques acier, par 

Hermann Meylanj 
Orient (Vallée de Joui) 
Ttinil soigné. - Demudaz prix. 

Quel fabricant 
aurait contingent montres 
disponible pour la France? 

Offres sous chiffres 
P444Z à Publicitas S. A., La 
Chaux-de-Fonds. 1864 

Fabrique d'horlogerie 
achèterait d'occasion une 

machine à ronder semi-
automatique Mikron 
Faire offres sous chiffres 

D 2408 U à Publicitas S. A., 
Bienne. 1865 

Avendre 
400 mouvements ancre, 
savonnettes 19 lig., 26/12, 
avec échappement plante. 

Offres sous chiffres 
F 2410 U à Publicitas S. A., 
Bienne. 1866 

Qui achète 

un 13' 
e x t r a bon m a r c h é ? 

S'adresser sous chiffres 
T 1354 S n à P u b l i o i t a s 
S. A., S o l e u r e . 1867 

Pitons tons genres| 
Plaques tnrqnes 

Fournitures diverses! 

Grandjean frères 
LE LOCLE 

Nous sommes 
acheteurs 

montres or 14 et 18 kt., 
8 3/4, 9 V4 et 101/2 lig- ancre 
et cylindre, rondes, illu­
sions et fantaisie véritable. 

A la môme adresse, on 
achèterait : argent-niel , 
10 ou 10 1/2 l'g- ancre, ron­
des et fantaisies, ainsi qtoe 
mouvements seuls, gran­
deurs 8 3/t, 93/4et 101/2 lig. 

Faire offres avec der­
niers prix sous chiffres 
01328 Sn à Publicitas S. A., 
Chaux-de-Fonds. 1851 

A v e n d r e d e s u i t e : 
1 automobile F i a t , torpé­

do 18/24 HP, 6 places. 
1 automobile de tourisme 

I s o t t a F r a s c h i n i , 45 
HP, 6 places, torpédo. 
Voitures ayant peu roulé 

et en parfait état de mar­
che. Prix avantageux. 

Öftres C a s e p o s t a l e 
17839, L a C h a u x - d e -
F o n d s . 1840 
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La Ghaux-de-Fonds (Suisse) 

Rue du Nord 62 b 

SURETE GARANTIE •-•• -
, , Tramway du Stand 

avee m e s fermoirs b r e v e t é s 

ATHOi Î ) 

V ' * m " a m ^ ^ ^ ^ Plus besoin de 
P O U R B R A C E L E T S E X T E N S I B L E S chaînette 

de sûreté 

Ouvert 
Peut-être 

raccourci 

immédiatement 

sans soudure 

Fermé 

VEKTI POUR 
CONVERTIBLE 

pour moires 

de 9 à 16 m/m 

OR - ARGENT - PLAQUÉ OR 

Pour l'ouvrir, 
«errer sur les côtés. 

Pour le fermer, presser. 
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DR BRACELETS EXTENSIBLES POUR MONTRES PLATINE 

BRACELETS CHAINE „MILANAISE" 
BRACELETS ARGENT, NIEL ET DOUBLÉ 

FABRIQUE DE CHAINES D'OR 
Marque déposée „GENEVENSIS" 2609 

GAY F R È R E S & C,E
 GENÈVE 

B 
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"Diamanf-Boarf 
Burins blancs et noirs 

au plus bas prix. 

Lucien BASZANGER 
6, rue du Rhône, © 

Téléphone 43.54 G E N È V E 1657 

RUBIS. SAPHIRS. GRENATS NATURELS 

SCIENTIFIQUE BRUT 
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CONFIEZ VOS ARGENTAGES ET VOS NICKELAGES 
A LA MAISON 

LOUIS BANDELIER 
NICKELEUR 

TÉL. î.so S A I N T - I M 1ER T É L l 8 ° 
la plus importante et la mieux organisée 
de tonte la contrée horlogère suisse. 

Livraison* e x t r a rapides.— Production journalière : SOOO car ton*. 
Nouveau procédé pour anglage de ponts 

Succursale à GENÈVE, Creux de St Jean 8. Tél. 71.77 
C o m m i s s i o n n a i r e s p é c i a l e 3439 

p o u r L a C h a u x - d e - F o n d s e t L,e L o c l e . 
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SOCIÉTÉ HORLOGÈRE R ECO N VI LIER 

Reconvilier Watch Co S. A. 

Montres prBicycleffes 
Tous les genres ROSKOPF 

C O 

Emprunt 
Quel capitaliste serait 

disposé à prêter Fr. 15 à 
20.000.—, pour 3 mois. 

F o r t s i n t é r ê t s et sé­
rieuses garanties. 

Offres sous chiffres 
P 21970 C à Publicitas S. A., 

Chaux-de-Fonds. 1841 

Horloger-Rbabillenr 
Quel magasin d'horloge­

rie s o r t i r a i t rhab i l l a ­
g e s à ouvrier capable spé­
cialiste pour petites pièces 
ancre dès 7 % lig-

Références de 1" ordre à 
disposition. 

Ecrire sous chiffres 
P2677P à Publicitas s. a. 
Porrentruy. 1847 

Leçons éc r i t e s de comp­
tai), américaine. Succès garanti. 
Prosp. erat. H. Frlsoh, expert 
comptable, Zurloh,F.2l , 1015 

A v e n d r e 
SAPHIR 

couleur Montana bleu scien­
tifique, brut, pour pierres 
d'horlogerie, prix très avan­
tageux. 

S'adresser s. chiffre F4316X 
à Publicitas S.A., Genève. 1827 
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Le Mouvement 
rectangulaire 

5lig. de la 

Manufacture Marc Favre & G0 

BIENNE 

est non seulement 
de qualité supérieure 
et d'un uni parfait 1818 

mais il est 
d'un prix très avantageux! 

Té léphone 9 2 . 9 3 

L O N D R E S 18361 

A d r . Té lég r . U n l i m i t e d , G e n è v e 

hsixfe 

Fabripe de Pierres fines pour l'Industrie 

Fritz Lüthy-Räz & Go 
T H O U N E (SUISSE) 

Bureaux à New-York (JJ. S. A.): 299 Broadway. 

Fabrication de pierres fines pour: 

l'horlogerie, compteurs d'électricité, instru­

ments de mesure et de physique, compas, 

boussoles, phonographes, grammophones, etc. BERNE 1914 

leiegrammes: Lüthyräzco 

Téléphone: 4.48 Maison de conßance et de 1er ordre. 

i 

• 

LA ROMAINE 
EMILE LEUTHOLD 

Fabrique de cadrans métal et argent 
78, rue N u m a Droz LA CHAUX-OE-FONDS Téléphone 13.42 

5 livre tou& les genres à des prix 
w sans concurrence. 

E s s a y e z , c ' e s t c o n t i n u e r . 

3450 

s 

i 
m >®$ 

Verres de montres fantaisie 
Installation spéciale et moderne, pour verres de formes 

dans tous les modèles. 
Spécialité : genres soignées et courants. 

Prix spéciaux pouj grandes séries. — Livraison extra rapide. 

Alfred MARCET 
2674 o, Place Chevelu, G E N È V E . 

Boarf - Carbone 
Diamants industr ie ls en tous genres 

Rubis, Saphirs, Montana bruts 

L . - M . D U E R R & C'.E 

GENÈVE - 1, Place Longemalle 

Représentants de 
L.-M. Van Moppes & Sons 

g ^ ^ ^ g f f i H K 3 K 5 SE£E3^<S3XfK3S3SS3fi 

BfpssRsap Or 
GENEVE 

CHAUX-DE-FONDS, BIENNE. LYON. MARSEILLE 

MÉTAUX PRÉCIEUX 
Vente, Fonte, Essai, Affinage et Achat 

Or, a r g e n t , p l a t i n e , lins et alliés pour chainistes, bijouterie, horlogerie, 
orfèvrerie, art dentaire, etc. 

Or liquide. Chlorure. Nitrate d'argent. Poudre d'argent lin. Mousse platine 
A m a l g a m e s sur formules. 
S o u d u r e s or, argent, platine et nickel. 
A l u m i n i u m , N icke l , C u i v r e et leurs alliages. - Chrysocale. - Goldine. 
P l a q u é s et g x l o n n é s sur commande. 
D é g r o s s i s s a g e s pour toutes les industries. — Fi l e d ' a r g e n t et de 

p l a t i n e pour usages électriques. - A l l i a n c e s c h a r n i è r e s et t u b e s 
s a n s s o u d u r e . — C r e u s e t s d ' a r g e n t et de p l a t i n e . — D é c o u ­
p a g e s . — E s t a m p a g e s . — L a m i n a g e s . — E t i r a g e s . — J e t o n s 
et F r a p p e s a r t i s t i q u e s . 3265 
Traitements et Achat de Cendres, Déchets et Résidus industriels. 

FABRICANTS ! MONTEURS DE BOITES ! 

Faites faire DOS Poinçons et Machines à numéroter 

F Xhanx-de-Fonds S a m Graveur-
à ' . u i i u i M11 ü ) Spécialiste ' 

qui fournit en 24 heures un travai l sans concurrence. 

Exécution soignée. — Prix net. — Bieufaeture. 

— Dépôts de Marques de fabriques — Modèles — 
Catalogue illustré sur demande. 1706 

Fabrique de Boîtes de montres or et argent 

ERNEST RITTER 
14. RUE KLÉBERG G E N È V E RUE KLÉPERG. 14 

Spécialité de boîtes de formes et boîtes rondes "GO 

Exécu t ion so ignée . L iv ra i son rapide . 

10i-9!-9-:-8ï-7I-BÎ 
mouvements ovales - rectangulaires 

LÉON-E. HENRY 
C r ê t e t s S I - L a C h a u x - d e - F o n d s 

Horlogerie S Y DA WATCH 1833 

On achèterait 
boîtes or l-'i et 18 kt., boites 
argent-niel, 8-YJ, 9»/4 et 
10 l/î lignes. 

Faire offres sous chiffre 
Q1329 Sn à Publicitas S. A., La 
Chaux-de Fonds. 185U 


